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AGE ET PALEOGEOGRAPI-IIQUE DE LA BASE BU MESOZOIQUE
(SERIE DES «GRES DE SILVES») DE L’ALGARVE-PORTUGAL

MERIDIONAL

Por C. PALAIN *

RESUME

La basedel Mesozoicode Algarve, atribuidapor mucho tiempo al Infraliá-
sico, está, de hecho, constituidapor una partemás o menos importantedel
Triásico y del Liásico inferior. El Triásico, datadolocalmente,comprendedos
formaciones arenisco-conglomeráticas,a las cualessigue un depósitode gra-
nulometría más fina. El Liásico no se traduce en ningúncambio importante
de facies. Un horizontecarbonatadoy de faunahettangiensese intereala enlas
arcillolitas abigarradas,las cuales, hacia el sur, se encuentranasociadasa
sal. Esta seriepresenta,por lo tanto,analogíasmásnetascon el Triásicode la
mesetaque con el de otras seriesvecinas(Africa del Norte), incluida en éstas
la serieportuguesadel norte del Tajo.

RESUMEN

La base du Mesozoiquede l’Algarve, longtemps attribuée it l’Infralias,
est en fait constituéed’une partie plus ou moins importante du Trias et du
Lias inférleur. Le Trias, daté localement,comprend deux formations gréso-
conglomératiquesauxquellessuccédentun dépót de granulométrieplus fine.
Le Lias ne se traduit par aucunchangementimportant de faciés.Un horizon
carbonatéet á faune hettangiennes’intercale dansles argilites barioléesqui,
vers le Sud, sont associéesit du sel. Cette série présentedone des analogies
plus nettesayee le Trias mésétiquequ’avec celui des autressériesvoisines
(Afrique du Nord) y compris la sérieportugaisedu nord du Tage.

ABsTRAcT
The early Mesozoleof Algarve, referred for a long time to Infra-Lias, is in

fact constituedby a more or less important part of Triassic and Lower Lias.

* Ecole de Géologie- U. E. R. Sejencede la Terre - Métallurgie et Chimie - NANCY.
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The Triassic, locally dated, involves two sandy-conglomeraticformations to
which suceeda finer-graineddeposit.The Lias doesnot presentany important
changeof facies.A carbonatedhorizon with Hettangianfaunais interbedded
in variegatedargilites associatedto salt on Southernpart. This seriesshows,
thus, cleareranalogieswith the MeseticTriassic than with that of other pro-
ximate series(Northern Africa) including the Portugueseseries of nothern
Tage.

Au Portugal, la basedu Mésozoíque,appeléesérieou étagedes «Grés de
Silves» (P. CHOFFAT, 1887) affleure:

— En borduredu soclemésétain,entreAveiro et Tomarau Nord du Tage,
autour de Santiagode Cacemet en Algarve.

— Au sein de formations plus récentes;cesaffleurementsconstituentles
«aires» ou «vallées typhoniques»de P. CHOFFAT; ils sont tous localisés au
nord du Tage.

Les premiersdépótsse présententen sériesmonoclinalesfaillées appuyées
sur différents termesdu Paléozoique(le plus récentétant du Permieninfé-
rieur); les seconds,dont la mise en place est liée it des phénoménesdiapiri-
ques,sont fortement tectonisés.

Les travauxrécents(PALAIN, 1975) effectuéssur les «Grésde Silves»affleu-
rant dune maniérepratiquementcontinue depuis le Cap Saint-Vincent jus-
quaurio Guadiana(Fig. 1), ont permis dapporterdutiles renseignementssur
cette série qui ne fut étudiéeque par le géographeC. BONNET (1850) et les
géologuesP. CHOFFAT (1887) et It. C. PRATSCI-I (1958).

1. LA sUccEssíoNLJTHOLOGJOUE ET L’AGE DES DEPOTS

En Algarve, les plus anciensterrains sédimentairesreposantsur les faciés
épimétamorphiquesdu Carboniféresont représentéspar (Hg. 2):

— Une unité de baselenticulaire AA, localiséedansla partie centralede
l’Algarve (Hg. 1). Lorsquelle est compléte,elle est constituéepar des dépóts
gréso-conglomératiqueset des pélites it fines intercalationsde siltite et de
dolomie. Les premiersforment des amas lenticulaires (0-30 métres)reposant
sur le socle.La sérieargileuseest bioturbéeet renfermelocalementdes osse-
mentsde Stégocéphalesnon déterminablesspécifiquement.

Cette unité na pu étre datée.Sa puissancemaximale est de 90±10 métres
au ñiveaudéSan Bartólomeu de Messmnes.

Bien que surmontéepar des faciés détritiques it structuresde courant
et limitée par une surfacede discontinuité de ravinement,il semble que le
bisenutagede lunité AA, rapide vers lEst, nettementplus progressif vers
l’Ouest, soit dú it un amincissementgénéral des couches lié aux conditions
de dépót plutót qu’á des proeessusdérosion.

— Un terme AB 1 représentépar des conglomératset des arénitesen sé-
quencesrépétéesá l’Est, essentiellementpar desarénitesit l’Ouest. Les lutites
sont subordonnéesaux litíjofaciés plus grossiersqui présententtrés fréquem-
ment des litages obliques de grande et petite tailles et une stratification de
type lenticulaire.Les gré sont en généralde granulométriefine et pauvresen
feldspaths.

Les traces d’activité organiquesont systématiquesdans les derniers mé-
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tres de ce terme par ailleurs pratiquementdépourvude fossiles. La présence
d’Esthéries(Eustheriaminuta [von Zieten] et PseudoasmussiadestombesiDe-
fretin) permet de dater du Trias supérieur la partie sommitale de ces dé-
póts dans la région de Silves-San Bartolomeu de Messines.

— Un terme AB 2 danslequel la pélite rouge ou bariolée rouge et vert
constitue le lithofaciés dominant. Les grée de granulométriefine it trés fine
et les dolomies, souvent présents,ont une répartition verticale et latérale
trés inégale.Tantót répétésplusieurs fois it léchelle du métre, tantót absents
sur quelquesdizaines de métres, ces lithofaciés peuventconstituer des ni-
veaux d’épaisseur supérieure au métre (grés seulement, zone orientale;
cf. coupe, Fig. 1) alors que le plus souvent,ils sont en lits isoléset mesura-
bIes en centimétres.

L’extension de ce terme correspondit celle de la banded’affleurement;
son épaisseur,variable,oscille entremoins de 50 m. et 180 métres.Les micro-
fossiles végétauxdécouvertspermettentd’affirmer l’existence de Trias (sans
plus de précision) dans la moité inférieure du terme AB 2 aux environs de
Silves et indiquent que des conditionsmarinesont influencé d’ une maniére
plus ou moins directe certainesphasesde la sédimentation (1).

Les quelquesMollusques trouves en un petit nombre de points au som-
met de cette série (CHOI.EAT, 1887; PALAIN, 1975) ont apparemmentles ca-
ractéresdes fossiles qui abondentdans le terme susjacent.

— Un terme AB 3 de quelques métres de puissaneeseulement,mais
néanmoinscontinu et trés homogénedepuis Vila de Bispo jusqu’au rio
Guadiana. Cet horizon-repéreesí pratiquement partout constitué par une
alternaneede fines conchesde pélite dolomitique et de dolomie fossiliféres
it la base,par des banesmassifsde dolomie sansou it trés raresMollusques
au somment.Les fossiles, essentiellementdes Lamellibrancheset des Gasté-
ropodes,permettent de dater ce terme du Lias inférieur.

Ses caractéreset ceux de l’encaissant sont tels que Ion peut utiliser
l’horizon-repéreAB 3 coinme limite cartographiqueTrias-Lias (Fig. 2).

— Des pélites et des mames bicolores, localement gypsiféres. Elles
surmontentpartout le niveau-repéreel terminent la série des «Grés de Sil-
ves>~ telle quelle a été définie par P. CHOFFAT en 1887. Ces dépóts,pratique-
ment azoiques(2), sont attribués it l’Hettangienpar certains géologues,au
Sinémurienpar dautres.

Selon G. ZBY5ZESW5KI et J. BARRETO DE ¡‘ARIA (1971), la série argilo-sali-
fére de la strueture anticlinale de Loulé correspondraitit cette seule for-
mation et serait donc uniquement liasique.

Cette sériequi appartientindiscutablementau Trias et au Lias inférieur,
renferme de puissantesmassesde roches vertes.Les faciés,en dykes ou en
silís, sont selon moi post-triasiques,peut-étreintra-Lias inférieur commecer-
taines roches tuffacées observéesdans la partie supérieuredes «Grés de
Silves».

(1) Présencede Léiosphéres,microorganismosrnarins mis en évidence daus plusieurs
Jhs dolomitiques.

(2) Des levages ont permi de trouver quelquespetist Mollusques dans les premiers
centimétresde pélite bariolde; ces fossiles sont identiquesit eeu,x trouvés dans AB 3.
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II. LA PALEOGEOGRAPHIE DE LA SERTE DES «GRES DE SíLvEs»

Les premiersdépóts séquentiels(base de l’unité AA): conglomérathété-
rogranulométriqueet grés lithique it ciment carbonatéresponsablede l’écla-
tement déléments,calcaire détritique et á crístaux de gypse, se sont dé-
veloppésdans un milieu continental souínis it des pliases hydrodynamiques
bréves et de régime fiuctuant et it des pliases passivesfavorisant des pro-
cessusdorare pédogénétique.La faible épaisseurdes sédimnentsnimplique
nullemení une període de sédimentation courte, les phases de non dépót
ou dounant naissanceata carbonatesel ata sutrate» pouvant représenter
des íaps de temps importants.

Les pélites, síltites cl. dolomies constiíuant lessentiei de limité AA se
sout sedimentéesdznis un míneu aquauquede salinité variable ou vivaiení
lliver jebres ct Vertébrés.

Lcs grés a litage oolíque, íes conglomératset les argilites associéesre-
prcsententdes rnaíeííauxaliuvionnatres cleposesdans desriviéres gui sécou-
Iaient úu Nt et du N vers le sW et le ó (I>ALAIN, í9/5). La base ~u ternie
AH 1 est une surtacede díscontínurtéLot-mee par une multitude de surfaces
U erosion (wasn out, drastémesravinanís); elle nc coríespona vraisembía-
Díemenípas á une ligne temps.

Lapparíton systcrnatíqueau somíncí uu termeAB 1 de séquencescom-
portairí des argmtes ci ce nomoreusestraces Gactívíte organ±queannonce
un eflangeineut des corídítions dc sednrleníation de toate latee de depol
occupec penuant une longue perioce par ues reseaux lluviatiles. Cette mo-
dtficauon cte laciés, oien quuriiiorme par ses ínanfiestations,peur dilticile-
xnent etre considércecomme un episodesynchrone (1).

La série AH 2, par la natureluthotogíqueel lagencementrythmique des
lithotacíes (sequencesdel.rrtíco-chum¡quesposítnes),les caractéresdes struc-
tures sédimentairesci. des tosslles (racines de vegetaux¡u siW, Esthéries
Inícrollore marine, Ivlollusques de peute talle), represente un depot de 001-

dure de bassííí sounuse a des variatiolis plus ou ¡nolus Inípor tantes des
apports contínentaux,de la hauteurdc la tranefie ueau et de sa coínposí-
non chimique amsi que de la subsidence.

Une ingression marine permel la sédimentationdune quantité assezim-
portante de carbonates ci. le déveioppement d une mune cte Lameilibran-
ches et de Gastéropodesmais aussi difichinodermes (Oursins, Ophiures).
La présencesysíémaiique de dolomies et de Mollusques de putite taille
suggercnrun nulseuayant une netie tendanceau continement.

Ccl épisode transgressiiqui seifecteesur un substratumpratiquement
plan et de subsidencefaible ci uniforme, peut étre considérécomme pra-
Liquement synchrone ir lécheile de la zone étudiée.

Les dépóts de faciés keuper mais dáge liasique traduisentun rnilieu la-
gunaire ou laguno-marín. Ce milien a víaisemblablementeu une grande
extensionpuisqueles dépóts argilo-saliféresde la zone de Loulé sont consi-
dérés représenterléquivalent latéral du somrnet des «Grés de Silves» (2).

(1) La limite AB 1 - AB 2, devraií étre moins hétéroctroneque les deux autres limites
Ii ihologiques.

(2) Cestir mon sensau cours de cette périodede sédimentationque desphasesde mise
en place de rochesignées basiquesoní pu se manifester.
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III. LA BASE DU MESOZOIQIJE DANS LES cORDILLERaS BETIQUES

Dans les cordilléres bétiques,les géologuesdistinguent:
— Un Trias mésétique,série autochtonereposantsur le socle cristallin;
— Un Trias prébétique qui représenteune partie de «la couverturedé-

collé et ldgérementdépiocéede la méseta»(CHAUvE, 1967);
— Une serie triasiquesubbétiqueallochtone.
Les cornparaisonsque nous proposonsde faire sont volontairement li-

muces: nc scront dúctiLes ~Cl que les series lesp lus proales de lattleuit-
ineut ces «Grés de Silves>’.

A lEst ctu rio Guadiana,les dépots néogencsdu bassin du Guadalquivir
masqucuL en¡iérementles tormatíonsplus anciennessur plus de 300 kilo-
metres de jongucur. Les sonuagescítectus (laus CC bassin (PERcoNlO, 1960-
1902) ont, pour certains (zone de Séville) tencontré du Miocéne sur le so-
cíe (1), pour dautres traversé de grandes epaisseursde roches carbonatées
eL de depocs greso-argilo-evaporitiquesattííoues respectivementeau Lias
el au Irías (sondagesde Moguer, El Asperillo, Almonte au SW cde Séville).
Les toragesles plus orientaux(Bailen, Vílíanuevada Reina)ont recoupéune
serie essentiellementdétritique terrigéne de couleur rougeque.E. PERcONJG
place pour partie uans le termien (sansaucun argument mais en laissant
planer le doute), pour partie daus le lirias.

A peu de distance, de nombreuses coupes levées en détail (Lopaz GA-
RRIDO, 1971; BUsNARDO, 1975) montrení au-dessusdu socle:

— Un niveau de conglomeratá úlentents lithiques. 11 est discontinu et
son epaisseurmaxímale est de lordre de 10 métres;

— Des dépóts cornposésprincipalemení de lithofaciés argileux («argi-
les», pélites, mames,argilites) rouges ou versicolores.Ces roches forment
de puissantcsassisesdépassantparfois la centainede métres; les arénites
et les évaporites qui leur soní associéesforment en général des niveaux
nloms épais (10-50 métres).

Les nivcaux arénitiques, pratiquement toujours constitués de termes
de granulométrie fine it trés fine> sont d’épaisseurvariable et dextension
latérale liníitée (Lo~Ez GARRIDo, 1971): ces caractéresstratonomiquesex-
pliqucul. que Ion trouve rarementla inénie successiond’une coupeá lautre.

Les ¿vaporites,représentéespar du gypse exploité localemení, se locali-
sent surtout au somrnet de la sérieattribuéeau Trias;

— Des llis carbonatésazoiques.Ceux-ci sont placésdansle Lias (2).
Ces dépátsnont pas livré de fossiles susceptiblesde les dater. Cestpar

analogiede faciés et comparaisonayee les sériesvoisines(Prébétique)qu’ils
sont attribués en totalité au Trias. Ouant it la limite Trias-Lias, elle est
plaede conventionnelleinentá la basedespremiéres couchescarbonatéesel.
plus on moins cargneulísées(série des«carniolas’~),eomme dansla majeure
partie de lEspagne.

Dans les unités du Prébétiqueet du Subbétique,on tronve au sein dune
série argilo-gréso-gypsiféreune assisecarbonatéeren[ermant une faune com-
poséeprincipalement de Lamellibrancheset de Gastéropodeset attribuée au
Ladinien. Une partie du détritique est done considéréeappartenirau Trias

(1) Pour eertains auteurs, il y aurait lacune dune partie oc la totalité du Secondaire
dans cette zone, pour dautres il y aurait cu érosion desdépóts.

(2) Daus lequel. cst inelus le Rhétien.
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inférieur, une autre au Keuper. Des grés fossiliféres ont livré en plusieurs
endrotis des Végétaux (Equisetites)connus dans tout le Keuper moyen de
France (BUsNARDo, 1975; RJcouR, 1962).

Ces dépóts généralementfortement tectonisésemballent des roches ig-
nées; R. BUSNARDO et M. CHENEvOY (1962) ont également trouvé des dolé-
rites intrusives dansle Lias et le Dogger.

IV. CONCLUSIONS

La présentationdes faits, nécessairementsynthétique,peut masqueran
lecteur les réellesanalogiesde faciésqui existent sur le bord du Massif Hes-
périque de part et dautredu rio Guadiana.On constateen particulier dans
les «Grés de Silves» et le Trias mésétiqueandalou:

— Labsencede formation carbonatéeou de toute unité it faune du Trías
moyen;

— Limportante du matérial détritique de granulométrie fine, en par-
ticulier des lutites.

Sur le plan paléogéographique,eette bordure de massif hercynien a
done apparementévoluéeit peu prés de la méme fa9on au cours du Tilas.
La sédimentationa été dominéepar les apports continentaux: la proximité
des sourcesdes sédiments terrigénes (LopEz GARRIDO, 1971; PALAIN, 1975)
était telle que du matériaugrossier a pu se déposerplus ou moins tardive-
ment au cours du Trias (y compris au Rhétíen) commeau Nord du Tage
au Portugal ou en eertainspoints de la zonebordiére du Massif Central fran-
~ais (SAMAMA, 1969).

Au début du Lias, l’ingressíon marine qui se développa dune maniére
trés discréte it lOuest nc semble pas sétre avancéetrés bm it l’Est, peut-
étre en raison de zoneshautes qui pourraient correspondreit la zone sévi-
llane dépourvue de Iturnssique signaléepar E. PaRcoNíc (1960-1962).

Labsence de fossiles caractéristiquesdans le Trias (1) nc permet ni
de faire un découpagestratigraphiqueprécis dans Vane oa l’autre des sé-
ries de bordure, ni d’envisagerdes eorrélations.

Lexistence au Portugal dane série de faciés keuper mais dáge liasi-
que (1) (sommet des «Grés de Silves») montre en effet clairement qu’une
datation basée sur lanalogie de faejés est sinon it prohiber du moins it
envisagerayee beaucoupde pradence.Par ailleurs, ce fait stratigraphique
reconnudans dautresrégions(Hg. 3): Afrique du Nord (BussoN, 1970, 1972),
nassin dAquitaine dans ieSWttélaTrance (BR.&M. et á1 1973), Amé-
riciue du Nord (Newark Group; CORNET et al.). «Grés de Silves» du Nord dr’
Tage (PALAIN, 1975) laisse ir penserquen Andalousie, la série de faciés keu
per nappartientpeut étre pas en totalité au Trias (Rhétien inelus) et que
la limite Trias-Lias admise jusquici pourrait nétre qu>une limite de fa-
ciés (2).

~1) On remarqueraque la faunc do «Musehe!kalk»est comme celle de Ihorizon-repére
AB 3 de ¡Algarve, essentiellementconstituéede Lamellibranchesci. de Gastéropodes,géné
raleznent de petite taille. Daus un cas coinme dans lautre, láge de cette faune n’est pas
contestémais peut-étre a-t-on voulu icor donner une valeur stratigraphiquet-op précise,
comparableir celle des Céphalopodes.

~2) Laquelle pourrait átre hétérochrone.Signalonsque le «complexedoloniitique repré-
sentantune partie importante du Lias inférleor du Nord da Tage n’a ni limite inférieure
(PALAIN, 1975), ni limite supérleure synebrone(MoumanE ci. al., 1971).
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Fig. 3. Le Trias e t le Lías inféricur Sur le pour¡our da Massif Hespériqueet & proxímité
de celul-cí. La carte donne une position possible de la Péninsule au cours da Trias (LE
PICHON ct al., 1971) et les diffédents types de dépótsformés au débutda Mésozoique.
Qn remarqueque les series examinées,dépoarvuesde dép¿ts et faunedu Trias moyen,
s’apparentent & celles de tOuest de la France, de la Grande-Bretagneet de la bordure

EsÉ da continent Nord-A,néricain
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